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Résumé :  

 

Les médias sont, de nos jours, un vecteur essentiel dans les sociétés. Ils sont 

considérés comme un secteur d’activité en terminologie, puisqu’ils touchent 

un domaine professionnel impliquant à la fois les spécialistes (ici, les 

journalistes) et les consommateurs à savoir les destinataires du contenu 

médiatique. Cette nature des médias exige de faire appel au phénomène de la 

vulgarisation afin de garantir une bonne communication professionnelle. La 

présente recherche sera focalisée sur la presse en ligne. 

Même si la presse appartient à la langue commune, elle a recours à une 

terminologie très spécifique et technique, dès qu’il s’agit d’une description 

d’un événement spécialisé nécessitant l’usage de cette terminologie.  

Dans le présent article, le domaine objet d’étude sera présenté, à savoir la 

presse sous ses différents types. La dimension terminologique pré-

rédactionnelle dans la presse égyptienne sera étudiée, tout en analysant les 

enjeux pris en considération dans le choix des termes décrivant l’événement. 

Pour ce faire, la terminologie employée par la presse sera analysée à travers 

des supports médiatiques portant sur une thématique d’actualité, à savoir la 

COP 27. À partir de cette analyse basée sur des exemples de la presse, les 

prérequis de description terminologique de l’événement feront l’objet de 

recommandations dans la conclusion de la présente recherche.  

Mots-clés : presse d’expression arabe – vulgarisation terminologique – 

technicité – communication professionnelle – description terminologique de 

l’événement médiatique.  
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Abstract :  

The media are, nowadays, an essential vector in societies. They are 

considered as a sector of activity in terminology, since they touch a 

professional field involving both the specialists (here, the journalists) 

and the consumers, namely the recipients of the media content. This 

nature of the media requires the use of the phenomenon of 

vulgarization in order to ensure good professional communication. 

The present research will focus on the online press. 

Even though the press belongs to the common language, it uses very 

specific and technical terminology, as soon as it is a description of a 

specialized event requiring the use of this terminology.  

In this article, the subject field will be presented, namely the press in 

its different types. The pre-editorial terminology dimension in the 

Egyptian press will be studied, while analyzing the issues taken into 

consideration in the choice of terms describing the event. To do so, the 

terminology used by the press will be analyzed through media 

materials related to a current topic, namely the COP 27. From this 

analysis based on examples from the press, the prerequisites of 

terminological description of the event will be the subject of 

recommendations in the conclusion of this research. 

Keywords: Arabic-language press - terminology vulgarization - 

technicality - professional communication - terminological description 

of the media event. 

 

                انًهخض انؼزثٗ :

رؼزجز ْٔٙ فٙ انًجزًؼبد.  أسبسٛخ ٔسٛهخ ارظبلٔسبئم الإػلاو ، رؼذ زفٙ انٕقذ انحبض

ًجبل يُٓٙ ٚشًم كلا يٍ انًزخظظٍٛ ث يزظهخٓب انًظطهحبد ، لأَ ػهى قطبع َشبط فٙ

( ٔانًسزٓهكٍٛ، أ٘ يزهقٙ انًحزٕٖ الإػلايٙ. رزطهت طجٛؼخ فٙ ْذا انجحش )انظحفٍٛٛ

ّ إنٗ ظبْزح  يٍ أجم ضًبٌ انزٕاطم انًُٓٙ  انزجسٛظ انهغٕ٘ ٔالاططلاحٙ                        الإػلاو انزٕج 

 .الإنكززَٔٛخانجٛذ. سٛزكش ْذا انجحش ػهٗ انظحبفخ 

، فئَٓب رسزخذو يظطهحبد رقُٛخ ٔيحذدح ؼبيخانظحبفخ رُزًٙ إنٗ انهغخ انأٌ ٔثبنزغى يٍ 

 حذس يزخظض ٚزطهت اسزخذاو ْذِ انًظطهحبد.ػُذ ٔطف نهغبٚخ، 
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سٛزى دراسخ ٔسٛزى ػزع يٕضٕع انذراسخ ْٕٔ انظحبفخ ثًخزهف إَٔاػٓب.  جحش،فٙ ْذا ان

انزٙ  ؼٕايمخ، يغ رحهٛم انيب قجم انزحزٚز فٙ انظحبفخ انًظزٚنًزحهخ انجؼذ الاططلاحٙ 

اخزٛبر انًظطهحبد انزٙ رظف انحذس. نهقٛبو ثذنك، سٛزى رحهٛم  ػُذرؤخذ فٙ الاػزجبر 

، ثحذس جبر٘الإػلايٛخ انًزؼهقخ  ٕسبئمانًظطهحبد انزٙ رسزخذيٓب انظحبفخ يٍ خلال ان

انذٔرح انسبثؼخ ٔانؼشزٍٚ نًؤرًز الأطزاف انخبص ) 72يؤرًز انًُبخ كٕة  ألا ْٕٔ

سُقٕو ثزقذٚى رٕطٛبد فٙ ْذا انزحهٛم انقبئى ػهٗ أيضهخ يٍ انظحبفخ،  خلال . ٔيٍ(بنًُبخث

 .الاططلاحٙ انخبص ثبنحذس ٕطفهانشزٔط انًسجقخ نخبرًخ انجحش حٕل 

 - انهغٕٚخ انزقُٛخ – انزجسٛظ الاططلاحٙ –نؼزثٛخ انظبدرح ثب: انظحبفخ الكلمات المفتاحية

 حٙ نهحذس الإػلايٙ.انٕطف الاططلا -الارظبل انًُٓٙ 

 

  

1. Introduction  

Les médias sont, de nos jours, un vecteur essentiel dans les sociétés. 

Ils sont considérés comme un secteur d’activité en terminologie qui 

est une science interdisciplinaire intégrée dans toutes les 

spécialisations dont le domaine médiatique. En effet, les médias 

touchent un domaine professionnel impliquant à la fois les spécialistes 

(ici, les journalistes) et les consommateurs à savoir les destinataires du 

contenu médiatique.  

Cette nature des médias nécessite le recours au phénomène de la 

vulgarisation, afin de garantir une bonne communication 

professionnelle. Parmi les supports médiatiques, nous avons opté pour 

la presse en ligne. 

Même si la presse appartient à la langue commune, elle a recours à 

une terminologie très spécifique et technique, dès qu’il s’agit d’une 

description d’un événement spécialisé nécessitant l’usage de cette 

terminologie.  

Il est à noter que la presse a un impact fort sur tous les secteurs 

d’activité spécialisés dans l’information et la communication et 

travaillant dans la construction et la description de l’événement. En 

effet, de nos jours, l’événement revêt une importance majeure dans 

l’information.   
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« Les événements constituent, en quelque sorte, l’élite des 

énoncés d’information. Ceux à qui le journal donne le plus 

d’importance ». (Ringoot, 2014, p. 202) 

À partir de ces constats, nous formulons la problématique 

suivante : comment démontrer que l’aspect terminologique est 

indispensable pour une bonne description de l’événement dans un 

domaine de spécialité donné ?  

L’objectif de la recherche est d’analyser cet aspect 

terminologique, puisque les ouvrages portant sur la presse se 

focalisent plutôt sur les aspects médiatiques, communicationnels et 

discursifs et négligent l’aspect terminologique dans la description de 

l’événement. 

Dans le présent article, le domaine objet d’étude sera présenté, à 

savoir la presse sous ses différents types. La dimension 

terminologique pré-rédactionnelle dans la presse égyptienne sera 

étudiée, tout en analysant les enjeux pris en considération dans le 

choix des termes décrivant l’événement. Pour ce faire, la terminologie 

employée par la presse d’expression arabe sera analysée, à travers un 

échantillon d’éditoriaux tirés de journaux égyptiens en ligne et portant 

sur une thématique d’actualité à savoir la COP 27. À partir de cette 

analyse basée sur des exemples de la presse, les prérequis de 

description terminologique de l’événement feront l’objet de 

recommandations dans la conclusion.  

 

2. Présentation du domaine objet d’étude : la 

presse sous ses différents types.  

La presse est considérée comme un média essentiel dans la vie 

quotidienne. Avant de développer ce concept, il serait pertinent de 

définir le mot « média » qui vient du latin « medium » signifiant un 

moyen ou un lien.  

Selon le dictionnaire Larousse en ligne (Larousse.fr), un média 

est un « procédé permettant la distribution, la diffusion ou la 
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communication d’œuvres, de documents, ou de messages sonores ou 

audiovisuels (presse, cinéma, affiche, radiodiffusion, télédiffusion, 

vidéographie, télédistribution, télématique, télécommunication) ».  

Cette définition nous a semblé la plus exhaustive, puisqu’elle 

couvre tous les sèmes contenus dans le terme « média ». La racine du 

terme en explique déjà le sens : un média est un moyen permettant la 

communication de l’information aux destinataires représentés par les 

communautés vivant dans une région particulière. Il peut être aussi 

considéré comme un lien entre un destinateur et un destinataire.  

Parmi les supports médiatiques les plus connus, figurent la radio, 

la télévision, la presse et les sites d’information. Sans s’attarder sur la 

description de chaque média, nous nous focaliserons sur la presse. 

La presse écrite a pour objectif essentiel de communiquer 

l’information au public, quel que soit le style suivi dans la rédaction.  

« La presse écrite est un genre particulier, dont la particularité 

principale est le reflet momentané de la réalité. Le style des journaux 

est un style à part, dont les fonctions communicatives sont d’informer 

et de donner une opinion. » (Pareshishvili, 2016, p. 411) 

Avant d’étudier, du point de vue terminologique, des exemples 

tirés de la presse, il semble pertinent de présenter les différents types 

de presse, à savoir la presse écrite (journaux, revues, magazines) et la 

presse audio-visuelle (télévision, radio, internet). Sous cette typologie, 

figure un autre classement des publications faites dans ces genres 

journalistiques selon des critères comme le type, la qualité, le format 

de publication (journal ou magazine), le rythme de parution des 

publications (quotidiens, hebdomadaires, mensuels nationaux ou 

régionaux), le type de lecteurs ciblés (presse générale, spécialisée ou 

professionnelle). Cette petite description objective nous permettra 

d’étudier les enjeux contrôlant les choix terminologiques faits par les 

journalistes. 

En outre, les sujets faisant l’objet de rédaction peuvent 

appartenir à différents domaines de spécialité, par exemple : politique, 

économique, social, juridique, artistique, culturel, etc. Cette variété de 
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domaines mène à une diversité des types de journalistes. En effet, il 

existe des journalistes scientifiques, des journalistes de la presse grand 

public, des journalistes des réseaux sociaux et des journalistes 

spécialisés dans des domaines spécifiques comme la mode, 

l’économie, la gastronomie, etc.   

Il convient également de noter que les journaux portant sur un 

même domaine peuvent avoir différentes orientations, par exemple : 

les journaux de bords politiques différents (Droite, Gauche, Centre, 

etc).  

D’ailleurs, dans son ouvrage « Analyser le discours de presse », 

Ringoot (2014) résume clairement toutes ces subdivisions et classifie 

les types de presse comme suit : « La presse magazine, la presse 

d’information générale et politique, la presse en ligne, la presse 

gratuite, mais également la presse quotidienne nationale (PQN), la 

presse quotidienne régionale (PQR), les news magazines, la presse 

spécialisée grand public, la presse professionnelle, ou encore la 

presse économique, sportive, culturelle, féminine, alternative, etc. » 

(Ringoot, 2014, p. 25) 

En outre, il existe plusieurs formes de publication, par exemple, 

le reportage, l’entretien, l’enquête, le compte rendu, la critique, etc. 

Certaines formes neutres se basent sur un style descriptif, informatif et 

narratif comme le reportage et le compte rendu, et d’autres sur un 

style analytique et argumentatif comme l’enquête et la critique. 

« Dans le discours professionnel, les genres journalistiques sont 

divisés en deux grandes familles : l’information et le commentaire. 

Les genres d’information (brève, compte rendu, reportage, 

interview…) sont associés à l’objectivité, alors que les genres de 

commentaire (éditorial, billet, chronique…) relèvent de la 

subjectivité ». (Ringoot, 2014, p. 118) 

De nos jours, la presse connait un nouveau mode de diffusion 

des informations : les réseaux sociaux, comme Facebook et Tweeter, 

qui constituent actuellement un genre journalistique revêtant une très 

grande valeur auprès des lecteurs, puisque ce dernier donne plus de 
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visibilité et d’accessibilité aux contenus des journaux à un public 

jouant un rôle actif dans le partage de l’information.  

D’ailleurs, le journalisme des réseaux sociaux obéit à de 

nouvelles règles correspondant aux nouvelles habitudes de lecture et 

différentes des normes de la presse traditionnelle, afin de répondre aux 

besoins du lecteur réaliste et pressé de ce type d’articles.  

« A cette « technicisation » de la pratique journalistique 

correspond donc un tout autre processus d'élaboration des 

représentations des attentes du destinataire, construit de plus en plus 

sur la base de critères fonctionnels (temps, conditions et 

comportement de lecture) et non plus de liens « contractuels » à 

soubassement éthique ou idéologique. »  (Lochard, 1996, p. 98) 

En effet, de nouveaux critères s’imposent au journalisme des 

réseaux sociaux dont les plus importants sont la rapidité et l’actualité. 

Ce type de journalisme s’adresse à une génération particulière orientée 

vers l’usage de la technologie dans tous les aspects de la vie dont 

l’information. Pour mener à bien sa mission dans ce type de support, 

le journaliste doit donc se plier à la terminologie accessible à cette 

génération.  

Un autre genre de journal en ligne lié aux réseaux sociaux est 

celui du blog, qui était d’abord considéré comme un support non 

fiable, mais est rapidement devenu un élément essentiel dans les 

pratiques journalistiques. En effet, ce genre permet la participation du 

public, dont les experts d’un domaine, au contenu du journal et par la 

suite, la valorisation de ce dernier.  

Dans la présente recherche, il s’agit de la presse en ligne – et 

plus particulièrement des quotidiens indépendants d’expression arabe 

en Égypte – qui est considérée comme le support le plus consulté 

actuellement, vu son accessibilité et sa praticité. En effet, la plupart 

des lecteurs ont, de nos jours, accès à Internet sur leur ordinateur ou 

leur téléphone portable. Cela leur permet d’accéder facilement à 

l’information et à l’actualité. Cette facilité d’accès a changé la nature 

de la presse écrite qui ne peut plus se passer de la version numérisée. 
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« Avec l’accès aux informations écrites en ligne sur grand 

(ordinateur) ou petit écran (smartphone), les journaux écrits calquent 

leur rythme sur le temps du direct des télévisions d’information en 

continu » (Rouquette, 2010, p.65) 

En effet, la presse écrite en version papier veille actuellement à 

digitaliser son contenu. Les journaux tendent à mettre leurs contenus 

en ligne sur leurs sites, afin d’accéder au plus grand nombre de 

lecteurs appartenant à des catégories d’âge différentes.  

Par conséquent, à l’instar des réseaux sociaux, la presse actuelle 

adopte le mode en ligne caractérisé par la rapidité et l’actualisation 

immédiate de l’information à travers l’option « fil d’actualité » propre 

aux médias en ligne. Même si les journaux en ligne ont un mode de 

diffusion différent de celui de la version papier, ils respectent les 

critères essentiels comme la fiabilité, ainsi que les normes 

traditionnelles de la classification de l’information en rubriques par 

domaines, en Une et autres événements. Toutefois, le journal en ligne 

offre aux lecteurs des options et des fonctionnalités propres à ce mode, 

comme le temps de lecture, l’ajout d’un article aux favoris, le renvoi à 

d’autres articles en lien avec celui qui est lu, la copie du lien de 

l’article et le partage de l’article lu avec d’autres lecteurs sur les 

réseaux sociaux. 

Dans cette première partie, le sous-domaine objet d’étude a été 

brièvement présenté. Cette présentation des caractéristiques de la 

presse sera d’une grande utilité pour la partie suivante portant sur 

l’analyse de la dimension terminologique dans la description de 

l’événement.  

 

3. Dimension terminologique pré-rédactionnelle 

dans la presse en ligne  

Généralement, la presse est un média analysé d’un point de vue 

discursif. Par contre, quittant les sentiers battus, elle sera étudiée selon 

une optique terminologique, sans toutefois négliger le lien étroit avec 

le discours. Avant d’aborder l’aspect terminologique du discours, il 
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serait intéressant de déterminer le support à travers lequel le contenu 

médiatique est diffusé, comme l’affirme Maingueneau (2016) :  

« On l’a vu, il faut accorder une place importante au mode de 

manifestation matérielle des discours, à leur support aussi bien qu’à 

leur transport : énoncés oraux, sur papier, radiophoniques, sur écran 

informatique, etc. » (Maingueneau, 2016, p. 69) 

Dans ce contexte, il s’agit du mode en ligne nécessitant la 

disponibilité d’un écran quelle que soit sa taille. 

 Il est important de noter qu’il ne s’agit pas d’une étude de la 

terminologie médiatique ou d’un recensement des termes des médias 

(qui existent dans un grand nombre de glossaires), mais du choix 

médiatique de la terminologie à employer pour décrire un événement.  

Afin d’analyser la dimension terminologique pré-rédactionnelle, 

il serait pertinent de définir d’abord ce qu’est un événement dans la 

presse. Larousse en ligne définit l’événement par plusieurs acceptions 

dont « fait d’une importance toute particulière », « fait marquant de 

l’actualité », « se dit de ce qui est de nature à susciter un très vif 

intérêt et à faire date ». Le Robert en ligne avance également une 

définition intéressante de cette notion : « ce qui arrive et qui a de 

l’importance pour l’homme ».  

Ringoot (2014), spécialiste des sciences de l’information et de la 

communication, explique la notion d’événement comme suit :  

« Une rubrique créée spécifiquement pour une « affaire », une 

guerre à l’étranger, une catastrophe, s’inscrit dans une logique 

événementielle ; or, elle participe également à la normalisation de 

l’information en l’insérant dans une perspective durable » (Ringoot, 

2014, p. 67) 

Mercier (2006), Professeur en Information-Communication à 

l'Université Panthéon-Assas, définit, quant à lui, l’événement du point 

de vue du journaliste, comme suit :  

« Pour les journalistes, l’événement est un fait remarquable, 

inédit, insolite, méritant à ce titre un traitement spécial le mettant en 
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valeur, ce qui en fait un événement médiatique. » (Mercier, 2006, p. 

23) 

Lors de la phase pré-rédactionnelle de la description d’un 

événement, le journaliste tient compte de plusieurs facteurs contrôlant 

le choix de la terminologie employée.  

Parmi ces facteurs, figurent les conditions de réception du 

contenu médiatique. En effet, la réception de l’écrit est complètement 

différente de celle de l’oral. Un texte écrit permet au lecteur de 

personnaliser le processus de réception du contenu : il a le temps de 

lire le texte selon un débit qu’il détermine lui-même, en diagonale ou 

minutieusement. L’écrit permet également au lecteur d’émettre une 

critique ou de faire des analogies et des interprétations sur le contenu 

qu’il lit.  

Un autre facteur est celui du choix du sujet que le journaliste 

qualifie d’événement. Ce choix est orienté par le caractère tragique de 

l’événement et son effet sur les émotions des lecteurs.  

« Les drames humains, liés à des phénomènes naturels 

(catastrophes diverses), à des accidents techniques 

(explosions, pollutions) ou à la volonté humaine (attentats, 

guerres) incitent les journalistes à s’y intéresser. » (Mercier, 

2006, p. 27) 

  

Une fois l’événement choisi, le journaliste prépare sa rédaction à 

caractère descriptif. Lors de cette description, le journaliste doit 

respecter certains critères selon l’objectif de la rédaction. S’il s’agit de 

la simple information du lecteur, il doit respecter la règle des 5W : 

who ?  what ? when ? where ? why ? (traduite en français par 

QQOQCCP pour Qui, Quoi, Où, Quand, Comment, Combien, 

Pourquoi). S’il s’agit de lui expliquer un événement, il doit présenter 

les causes, les conséquences et la signification de l’objet décrit. Enfin, 

s’il s’agit de commenter un événement, le journaliste peut avancer son 

opinion. L’objectivité du journaliste dépend donc de l’objectif de la 

rédaction de l’article. Dans la présente recherche, l’objectif est de 



Dr. Yasmine Barsoum: La terminologie : composante essentielle  

 

187 

décrire et de commenter un événement, à travers les éditoriaux des 

journaux en ligne. Dans ce cas, le journaliste, partagé entre 

l’objectivité et la subjectivité, décrit et commente l’événement.    

Un autre critère contrôle la phase pré-rédactionnelle : la 

qualification de l’événement ou ce que Calabrese Steimberg (s. d.) 

appelle la nomination de l’événement. Dans ce contexte, le journaliste 

est appelé à donner un nom à l’événement qu’il décrira. Selon 

Calabrese Steimberg (s. d.), le processus de nomination de 

l’événement à décrire s’articule autour de deux méthodes ou deux 

raisonnements :  

« (…) l’acte de nommer des événements dans les médias répond 

à une double logique : « déférentielle » d’une part, collective d’autre 

part. Selon la première, les publics médiatiques délèguent aux 

journalistes la tâche de sélectionner et de nommer les événements, 

tandis que selon la seconde ils surveillent et corrigent le discours 

d’information. » (Calabrese Steimberg, s. d.) 

Cet acte a besoin d’un choix terminologique, afin d’employer les 

termes les plus pertinents pour dénommer l’événement. Ce choix est 

basé sur la pertinence auprès du public cible destinataire de l’article, 

qui ne reçoit positivement que la terminologie adéquate pour décrire 

l’événement en question.  

« Les médias donnent ainsi un nom à l’événement, qui est censé 

le décrire (même dans son devenir et ses transformations) en fonction 

des valeurs dominantes dans une société, s’efforçant de produire et de 

mettre en circulation des dénominations qui répondent à la perception 

que les publics majoritaires ont de l’événement ». 

(Calabrese Steimberg, s. d.)    

La nomination de l’événement, analysée par 

Calabrese Steimberg (s. d.) du point de vue discursif et médiatique, 

représente pour le terminologue une sorte de définisseur (premier 

terme figurant dans la définition d’un concept) subjectif, puisque le 

journaliste laisse son empreinte sur le choix de ce dernier. En effet, en 

décrivant l’événement par un générique comme catastrophe naturelle, 



  Bulletin of the Faculty of Arts Volume 83 Issue8 July   2023 

 

188 

accident, fait ou incident, le journaliste choisit un terme substantif 

pour nommer l’événement, suivi d’un terme qualificatif, d’où sa 

subjectivité, par exemple : accident grave, fait important, etc.  

Il convient de noter que ces adjectifs ne définissent pas le 

concept, mais le qualifient uniquement.  

« Ces adjectifs (qualificatifs) n'expriment pas les propriétés 

définitoires mais plutôt les propriétés accidentelles des concepts qui 

sont exprimés par l'énonciateur. » (Grcic Simeunovic & Frleta, 2020, 

p. 124) 

Dans ce contexte, l’énonciateur est le journaliste qui rédige 

l’article de presse et qui assume le choix des adjectifs qualifiant les 

événements décrits.   

Par conséquent, nous pouvons affirmer que même si la 

description de l’événement dans la presse a pour objectif principal 

d’informer le lecteur, elle cherche aussi à l’influencer, le convaincre et 

à l’orienter vers une prise de position particulière, à travers une 

terminologie bien choisie. En effet, le journaliste a parfois recours au 

mode argumentatif, même si l’article qu’il rédige est de type 

informatif ou descriptif, afin de laisser indirectement une empreinte 

sur le lecteur. Cela est réalisé à travers l’un des procédés 

argumentatifs forts : le choix intentionnel, par le journaliste, d’une 

terminologie ayant un impact positif ou négatif sur le lecteur.  

Ainsi, pour décrire une crise vécue par le peuple (comme la crise 

climatique dans les exemples analysés dans la partie suivante), le 

journaliste procède de sorte que le lecteur vive et sente réellement cet 

état de crise dans le pays.  

« La crise a existé parce qu’elle a été dite. En étant énoncée 

dans les discours médiatiques quotidiens, elle a fait voir, croire, 

sentir, réfléchir, débattre. Cette pratique langagière du dire a doté la 

crise d’une force pragmatique et sémantique débouchant sur des « 

lieux » de signification, des topoï, émanant aussi bien d’une parole 

vernaculaire que des autorités compétentes et autorisées. » 

(ESCANDE-GAUQUIÉ, 2009, p. 67) 
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Par conséquent, le journaliste doit choisir des termes adéquats 

pour faire circuler le contenu événementiel de façon efficace. En effet, 

avant la publication des articles, la construction terminologique du 

contenu diffusé par la presse en ligne est forcément effectuée en 

fonction du public qui choisit délibérément de le consulter.  

« Mais cette diversité des requêtes est d’autant plus large que 

plusieurs facteurs spécifiques à internet y contribuent. Le premier 

facteur est que, contrairement à l’écoute d’un journal télévisé à 

l’heure du prime time ou de la radio lors du repas familial, le choix 

des programmes d’information devant son écran se fait seul ». 

(Rouquette, 2010, p.77) 

En outre, les choix terminologiques opérés par le journaliste 

obéissent à deux processus : la vulgarisation et la technicité. En 

général, la presse fait appel à la langue commune, mais lors de la 

description d’un événement relevant d’un domaine spécialisé, elle 

emploie les termes appartenant à celui-ci. Dans ce cas, le journaliste 

se tourne vers deux processus à la fois. D’une part, il emploie les mots 

de la langue commune, d’autre part, il fait usage des termes du 

domaine en question. Cela s’explique par le souci majeur de la presse 

d’être accessible au grand public à travers la vulgarisation, mais en 

même temps d’être crédible en maintenant les termes relatifs à 

l’événement décrit, et ce, en passant par la technicité.   

« Le vulgarisateur dialogue avec ses propres mots en prenant en 

considération deux extérieurs : le scientifique avec son discours et ses 

termes spécialisés et le lecteur évoluant dans une autre sphère 

discursive avec des mots courants ». (Reboul-Touré, 2004, p. 197) 

Ici, le journaliste est le vulgarisateur, puisqu’il simplifie les 

termes appartenant à un événement relevant d’une thématique 

scientifique, technique ou spécialisée. Ce phénomène exige un choix 

pertinent des termes capables de rendre plus accessible la technicité du 

discours.  

« La vulgarisation est fondée sur un pari : celui de la dissolution 

discursive du jargon technique. » (Delavigne, 2003) 
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Le choix des termes décrivant l’événement doit donc répondre à 

des critères et à des enjeux bien définis.   

Après avoir analysé le lien étroit entre la terminologie et la 

presse, il a été constaté que l’aspect terminologique revêt une 

importance majeure dans ce secteur d’activité. La dimension 

terminologique pré-rédactionnelle sera illustrée par des exemples 

développés dans la partie suivante.  

 

4. Analyse de la terminologie employée par la 

presse en ligne 

Dans la présente partie, une analyse terminologique sera menée à 

partir d’exemples tirés de la presse en ligne et portant sur des 

thématiques d’actualité.  

Pour ce faire, un corpus constitué d’éditoriaux de trois journaux 

égyptiens portant sur la thématique d’actualité de la Cop 27 a été 

délimité. Ces éditoriaux sont tirés de journaux dont l’un, El Yom 7, 

est le plus lu et consulté en Égypte et au Moyen-Orient. Le choix du 

corpus a été guidé par la disponibilité d’éditoriaux portant sur cette 

thématique dans les journaux en ligne.   

À partir de ce corpus, nous avons effectué une extraction 

manuelle des termes jugés utiles pour l’analyse. Nous avons veillé à 

chercher et à insérer les équivalents des termes arabes dans cette 

analyse, afin de garantir la bonne réception par les locuteurs non 

arabophones.  

Avant de passer à l’analyse, il serait pertinent de définir ce 

qu’est un éditorial. Selon Larousse en ligne, un éditorial est un 

« article de fond, commentaire, signé ou non, qui exprime, selon le 

cas, l’opinion d’un journaliste ou celle de la direction ou de la 

rédaction du journal, de la radio ou de la télévision ».  

L’éditorial relève donc plus ou moins de la subjectivité, puisque 

le rédacteur en chef, qui assure la plupart du temps sa rédaction, est 

censé commenter et analyser l’événement selon son point de vue.  
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Avant d’analyser les exemples tirés des éditoriaux en question, il 

convient de préciser que le journaliste décrivant un événement 

environnemental est censé le dépolitiser en restant neutre du point de 

vue politique.  

« En pleine ascension, le journalisme environnemental tend à 

gommer progressivement ses convictions politiques pour satisfaire 

aux exigences de la médiatisation de l’environnement » (J. Comby, 

2009, p. 174) 

En effet, cette dépolitisation résulte du fait que la médiatisation 

de ce domaine a surtout comme objectif la sensibilisation du public à 

des faits affectant leur vie et par conséquent, leur responsabilisation 

vis-à-vis de ce sujet.  

Comme nous l’avons déjà mentionné, l’analyse portera sur la 

terminologie employée pour la description de la COP 27, dans un 

échantillon d’éditoriaux tirés d’une variété de journaux égyptiens. Il 

est à noter que nous avons numéroté ces éditoriaux (éditorial 1, 2, 3, 

etc) dans les références bibliographiques. Pour garantir la clarté, nous 

avons opté pour la présentation des données terminologiques sous 

forme de tableau, sachant que le domaine de l’écologie et le thème de 

la COP 27 est le même pour tous les éditoriaux. 

 

 El Yom 7 (اليوم السابع) :  

Ce journal a consacré 10 éditoriaux, publiés entre le 6 et le 18 

novembre 2022, à la thématique de la COP 27. Dans chaque éditorial, 

le rédacteur en chef se focalise sur un sous-thème de la COP 27 qu’il a 

choisi de traiter.  
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 El Fagr (الفجر) :  

Ce journal a consacré un seul éditorial, publié le 15 décembre 2022, à 

la thématique de la COP 27. Dans cet éditorial, le rédacteur en chef se 

concentre sur trois sous-thèmes, à savoir la faim qui relève du sous-

domaine social, la santé qui relève du sous-domaine sanitaire et la 

pollution qui relève du sous-domaine environnemental.  
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 Dostor (الدستور) :  

Ce journal a consacré trois éditoriaux à la thématique de la COP 27 

dont deux, publiés les 5 et 6 novembre 2022, seront traités dans cet 

article (le troisième étant similaire au premier au niveau des idées). 

Dans ces éditoriaux, le rédacteur en chef se concentre sur la mise en 

valeur du rôle de l’Égypte dans la question climatique et la 

sensibilisation au danger actuel.  
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À partir des données consignées dans le tableau ci-dessus, des 

constatations terminologiques seront émises.  

La première constatation porte sur la différence de traitement de 

la thématique de la COP 27 par les différents journaux égyptiens. La 
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preuve en est le nombre d’éditoriaux consacrés à la thématique de la 

COP 27 qui diffère d’un journal à l’autre.  

Une autre constatation porte sur la rubrique « sous-thème ». 

Dans la plupart des éditoriaux, les sous-thèmes portent essentiellement 

sur la réussite de la COP27 en Égypte, la sensibilisation aux dangers 

du changement climatique, les initiatives et les solutions proposées 

pour remédier à ce problème. Ces sous-thèmes contrôlent la fréquence 

des termes employés dans chaque article. Par exemple, si le sous-

thème porte sur la réussite de la COP 27, le journaliste accorde plus 

d’importance aux mots de la langue commune pour décrire 

l’événement comme يكبست انقًخ (gains du sommet) et  َجبح انزُظٛى 

(organisation réussie), alors que s’il porte sur les énergies 

renouvelables, il se focalisera sur les termes techniques liés au 

domaine comme  انطبقخ انخضزاء (énergie verte), طبقخ انزٚبح  (énergie 

éolienne), نطبقخ انشًسٛخا  (énergie solaire). 

Il a été également constaté que les éditoriaux des journaux 

abondent en termes appartenant au domaine de l’écologie et au sous-

domaine de l’environnement. Bien que les éditoriaux dépendent de la 

presse grand public, ils ont donc recours au phénomène de technicité 

déjà évoqué, pour garantir la crédibilité du contenu circulé. Il a été 

donc prouvé que, même si la presse appartient à la langue commune, 

elle a recours à une terminologie très spécifique et technique, dès 

qu’elle décrit un événement spécialisé nécessitant l’usage de cette 

terminologie. On voit bien que les journalistes visent à sensibiliser le 

lecteur au phénomène du changement climatique de façon scientifique 

en employant la terminologie du domaine. Cela est prouvé dans le 

tableau ci-dessus qui recense les termes employés dans tous les 

articles du corpus. La plupart de ces termes sont étroitement liés au 

domaine de l’écologie et au thème de la COP 27, comme les types 

d’énergies, par exemple  انطبقخ انشًسٛخ énergie solaire,  انطبقخ انحٕٛٚخ 

bioénergie,  انطبقخ انًزجذدح énergie renouvelable et les solutions pour 

remédier au problème du changement climatique, par exemple :   انزحٕل

 رحهٛخ انًٛبِ ,transport propre انُقم انُظٛف ,transition verte  الأخضز

désalinisation, انًٛبِ  رُقٛخ  purification de l’eau,  رٕنٛذ انكٓزثبء يٍ انزٚبح



  Bulletin of the Faculty of Arts Volume 83 Issue8 July   2023 

 

200 

 génération de l’électricité à partir du vent et du soleil. Ces ٔانشًس 

termes se répètent dans presque tous les articles. Nous pouvons donc 

affirmer que le critère quantitatif de répartition des termes du domaine 

est bien rempli dans le corpus.  

Nous constatons également, à travers les exemples déjà 

mentionnés dans le tableau, que certains journalistes ont recours à la 

terminologie du domaine et d’autres se focalisent plus sur la 

description de l’événement à travers les adjectifs de la langue 

commune qui sont devenus spécialisés dans le domaine. Ces adjectifs, 

même s’ils sont parfois descriptifs, impliquent une évaluation et un 

jugement qui ne sont pas explicites, par exemple :  انًشبرٚغ انزًُٕٚخ انظذٚقخ

  .(projets de développement respectueux de l’environnement) نهجٛئخ

« Si les adjectifs évaluatifs servent à décrire, inversement, les adjectifs 

descriptifs impliquent une appréciation dans la mesure où, de même 

que les évaluatifs, ils sous-entendent une comparaison. » (Mignot, 

2006, p. 455) 

Cette citation s’applique à l’exemple déjà cité, où le journaliste 

sous-entend une comparaison avec les projets non respectueux de 

l’environnement, à travers l’adjectif descriptif « respectueux ».  

En outre, il a été constaté que le journaliste a souvent recours au 

phénomène de variation ou de reformulation des termes, par exemple : 

 production d’énergie solaire et) إَزبط انطبقخ انشًسٛخ et رٕنٛذ انطبقخ انشًسٛخ

génération d’énergie solaire), afin de garantir la compréhension des 

concepts par le grand public et d’atteindre le plus grand nombre de 

lecteurs. Ce phénomène pourrait donc faire partie du processus de 

vulgarisation des termes techniques appartenant aux domaines 

spécialisés.  

Par ailleurs, il a été déduit que les journalistes ont 

essentiellement pour objectif de souligner l’importance et l’ampleur 

de l’événement (la COP 27 dans cet échantillon). Dans certains cas, le 

journaliste a recours à un adjectif de la langue commune pour mettre 

en relief cette ampleur. Par exemple, il fait un amalgame entre la 

langue commune et la langue spécialisée dans le terme  يحطبد رٕنٛذ
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 où il a inséré l’adjectif ,(centrales solaires géantes) ػًلاقخ نهطبقخ انشًسٛخ

 : pour décrire les centrales solaires. Un autre exemple (géantes) ػًلاقخ

 où le journaliste ,(énergie propre et abordable) طبقخ َظٛفخ رخٛظخ 

valorise l’énergie renouvelable en la qualifiant de propre et accessible 

à tous les consommateurs. Dans d’autres exemples, l’amalgame entre 

les deux langues a pour objectif de mettre l’accent sur un aspect 

négatif, comme dans les termes  أسيخ انزغٛزاد انًُبخٛخ (crise des 

changements climatiques) ou قضٛخ انزغٛزاد انًُبخٛخ (problématique des 

changements climatiques), où le journaliste souligne le danger de ce 

problème à travers l’emploi des mots « crise » et « problématique ». 

Une troisième interprétation des unités composées de mots et de 

termes est l’exagération d’un phénomène comme dans l’éditorial 1 du 

journal El Fagr, où le journaliste a recours au mot « انًٛبِ انظبنحخ نهحٛبح » 

(littéralement valable pour vivre) au lieu du terme en usage «  يٛبِ طبنحخ

 pour mettre en relief la souffrance des peuples ,(eau potable) « نهشزة

qui n’ont pas cette eau. Dans d’autres exemples, le journaliste se 

focalise sur la sensibilisation au danger des changements climatiques 

et emploient, dans ce cas, uniquement des mots de la langue commune 

exprimant la menace et la gravité de la crise comme dans l’éditorial 2 

du journal Dostor, la phraséologie   ٚٓذد اسزًزار حٛبح انكبئُبد (menacer la 

continuité de la vie des organismes vivants) et  سٛف يسهظ ػهٗ رقبة انجًٛغ 

(épée de Damoclès au-dessus de la tête de l’humanité).  

De plus, le journaliste a recours aux jeux de mots en composant 

une unité constituée d’un mot de la langue commune et d’un adjectif 

spécialisé, comme l’unité « صزٔاد يزجذدح » (richesses renouvelables) 

dans l’éditorial 2 du journal El Yom 7. Dans cet exemple, le 

journaliste a employé l’adjectif « renouvelables » en remplaçant 

« énergies » par « richesses », pour mettre en relief l’utilité et 

l’importance de ces énergies considérées comme des richesses.  

D’autres journalistes évitent complètement le recours aux unités 

appartenant uniquement à la langue commune lors de la description 

d’un événement lié à un domaine de spécialité, comme dans l’éditorial 

3 du journal El Yom 7.  

Il a été également constaté que les journalistes ont parfois 
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recours à leur propre lexique, même si celui-ci ne respecte pas la 

combinatoire en usage, et ce, afin de bien exprimer l’idée voulue. 

Dans l’éditorial du journal El Fagr, le journaliste personnifie le climat, 

en employant un verbe s’adaptant aux êtres humains, dans le terme 

complexe « الإسبءح نهًُبخ » traduit littéralement par « maltraiter le 

climat », afin de concrétiser les dégâts causés par les hommes au 

climat. La personnification figure dans l’éditorial 2 du journal Dostor, 

où le journaliste emploie une unité imagée comme انسحت انغبضجخ 

nuages en colère, pour exprimer la détérioration de la nature. Dans 

d’autres cas, le journaliste va même jusqu’à forger sa propre 

terminologie comme dans l’éditorial 3 du journal El Yom 7, où il 

invente l’unité دثهٕيبسٛخ انجذائم ٔانًجبدراد (diplomatie des substituts et des 

initiatives), qu’il a formée à partir du terme écologique « substituts » 

et des mots « diplomatie » et « initiatives ». Dans cet exemple, le 

journaliste a créé un nouveau concept pour mettre en valeur les 

substituts énergétiques considérés comme une politique à part entière.  

À travers toutes ces constatations, nous pouvons déduire que 

l’expression dans la presse est influencée et imprégnée par l’affectif 

du grand public, et que la charge émotionnelle du grand public peut 

avoir ses répercussions sur le choix des termes exprimant une idée ou 

une opinion.  

En effet, tous les types de médias ont pour objectif de 

sensibiliser, de convaincre et de mettre en relief les ressemblances et 

les différences existant entre leurs lecteurs ou leurs utilisateurs. Ils 

jouent également sur l’affectif du public qui exprime parfois une 

certaine appartenance à un événement décrit grâce à sa valorisation 

par les médias.  

« Comme l’ont noté plusieurs auteurs, les médias sont en ce sens 

véritablement capables de magnifier les événements, ce qui est arrivé 

plusieurs fois sur une échelle globale ou locale, avec des faits mineurs 

ou majeurs. Par exemple, il est difficile d’imaginer l’impact social du 

11 septembre sans le pouvoir de diffusion des médias petits et grands, 

analogiques et numériques, qui ont disséminé partout et en direct 

l’écroulement des tours. » (Colombo, 2011, p. 12) 
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Il est donc certain que la réussite et la vie de l’événement 

dépendent de l’influence qu’il exerce sur les lecteurs.  

« De plus, un événement dure tant qu’il produit des effets, et il 

déborde souvent largement le temps de son émergence. Il continue à 

travailler le corps social même quand les médias n’en parlent plus. » 

(Mercier, 2006, p. 23) 

De ce qui précède, les exemples ont démontré comment le 

journaliste fait face à plusieurs enjeux contrôlant ses choix 

terminologiques. En effet, le journaliste essaye de concilier la notion 

de qualité et ces enjeux contrôlant son produit qui est l’article de 

presse.  

 

5. Conclusion   

À travers la présente recherche, nous avons pu démontrer la forte 

implication de la terminologie dans la description de l’événement dans 

un domaine spécialisé comme l’écologie et l’environnement. En effet, 

la terminologie joue un rôle essentiel dans l’attractivité de 

l’événement, puisqu’elle est susceptible de jouer sur l’affectif du 

récepteur et d’attirer son attention vers son importance dans 

l’actualité.  

 À partir de la démarche analytique suivie, nous formulons 

certaines recommandations, du point de vue terminologique, 

concernant les prérequis de description de l’événement.  

 La première recommandation consisterait à intégrer, dans les 

études de journalisme, le procédé de vulgarisation terminologique qui 

est indispensable à la description de l’événement. Comme il a déjà été 

mentionné, la vulgarisation est réalisée à travers le recours à des 

techniques particulières pour reformuler ou expliquer un terme 

inaccessible au grand public.  

 « Le vulgarisateur cherche à expliciter les termes en proposant 

des désignations ou en utilisant des définitions afin de rendre l’objet 

de la science plus accessible. » (Reboul-Touré, 2004, p. 199) 
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 L’accessibilité est donc un critère indispensable dans la 

transmission d’un contenu médiatique au grand public. D’ailleurs, une 

analyse des besoins, des attentes et des référents culturels des 

destinataires ou du public cible s’avère inévitable avant la rédaction de 

tout article de presse, afin de garantir le bon choix des termes en usage 

auprès des lecteurs.  

 « Si les termes utilisés rencontrent un consensus auprès de 

l’ensemble des locuteurs, autrement dit, s’il existe une normaison, 

alors on pourra conclure à la bonne qualité de la terminologie en 

usage ». (Bouveret & Delavigne, 1998, p. 38) 

 En effet, des termes ne faisant pas partie de l’univers référentiel 

des lecteurs ne pourront pas avoir l’influence ou l’impact voulu par le 

journaliste.  

 De plus, il semble important que le journaliste remplisse le 

critère du respect de la diversité du public qui appartient à diverses 

catégories sociales et professionnelles. Dans ce cas, le journaliste doit 

essayer de se plier à cette exigence, en choisissant une terminologie 

adéquate et satisfaisante à toutes ces catégories.  

 Nous recommandons également que la recherche documentaire 

et la recherche terminologique, exigences réelles pour travailler dans 

les médias, soient intégrées dans la formation de journaliste. Ces deux 

procédés sont d’ailleurs impliqués dans la formation Langues 

Étrangères Appliquées (LEA) dont plusieurs diplômés travaillent 

actuellement dans le domaine du journalisme.  

 En outre, il est fortement recommandé que les personnes 

travaillant dans les médias, et surtout dans la presse, maîtrisent la 

méthodologie de description et d’analyse de l’événement et aient les 

connaissances spécialisées nécessaires au processus de rédaction. En 

effet, les informations avancées dans un article de presse exigent du 

journaliste un minimum de savoirs spécialisés pour bien comprendre 

et décrire les concepts de l’événement dans un domaine donné. 

 Une dernière recommandation consiste à ne pas laisser les 

critères de rapidité et de l’actualité des événements, caractérisant la 
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presse en ligne, avoir un impact négatif sur le choix de la terminologie 

employée pour les décrire. Il faudrait donc que le journaliste soit 

prudent à ce sujet.  

Ces recommandations et prérequis permettraient d’éviter les 

erreurs terminologiques pouvant affecter la description véridique de 

l’événement et mener à des erreurs médiatiques susceptibles d’avoir 

un impact grave sur le public ciblé par la presse.  
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